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Antonio Ricciardetto

INVENTAIRE ET TYPOLOGIE 
DES LISTES GRECQUES ET LATINES 
DE PRODUITS PHARMACEUTIQUES 

Suite continue, hiérarchisée ou non, de noms ou de signes généra-
lement présentés en colonne1, la liste est un genre de texte diversifié et

bien représenté dans la documentation papyrologique grecque d’Égypte2.
À côté des listes de malades, des listes de nature commerciale ou fiscale,

1 Trésor de la Langue Française informatisé (TLFi : http://atilf. atilf. fr), « Liste » (consulté le
6 février 2014) ; voir également J. Renger, « Lists. A. Definition », [dans :] BNP 7 (2005),
p. 632. De la liste dérive l’inventaire, « a detailed, itemized list of objects in the possession
of an institution (...) or individual at a given time », suivant la définition proposée par
Katelijn Vandorpe & W. Clarysse, « Prologue », [dans :] iidem (éd.), Archives and Inven-
tories in the Eastern Mediterranean. Brussels, 23–24 January 2004, Bruxelles 2007, p. 6. 
   2 Plusieurs mots désignent la liste dans les papyrus documentaires grecs (γραφ%, γν'(ι(,
*+γο(, -ποµνη(τικ+ν, etc.) : Elinor M. Husselman, « Pawnbroker’s Account from Roman
Egypt », Transactions and Proceedings of the American Philological Association 92 (1961), p. 251–
252 ; sur le mot βρ3ουιον (et variantes graphiques : βρ3βειον, βρ3βιν, βρεβ6ων, βρ3πιον, etc.),
emprunté au latin breve ou brevis, voir notamment le Lex. Lat. Lehn., fasc. II, Vienne 2000,
p. 207–210. Pour les inventaires, voir Vandorpe & Clarysse, « Prologue » (ci-dessus, n. 1),
p. 8, et, dans le même volume, les contributions de Katelijn Vandorpe, « Inventories and
private archives in Greco-Roman Egypt », p. 69–83, et de W. Clarysse, « Inventories in
Coptic churches and monasteries », p. 85–93. 
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des listes de livres, de mots ou de produits variés3, qui intéressent le papy-
rologue étudiant les pratiques médicales et l’état de santé des populations
de l’Égypte gréco-romaine et byzantine, les listes de produits pharmaceu-
tiques n’ont encore jamais fait l’objet, ni d’un inventaire, ni d’une étude
exhaustifs4. C’est cette lacune que l’on se propose de combler, dans le

    3 Les ostraca grecs retrouvés au Mons Claudianus ont fourni de nombreuses listes nomi-
natives de malades : voir, notamment, les O. Claud. I 83–118. Pour les listes de nature com-
merciale ou fiscale, voir, par exemple, le P. Grad. inv. 51 = SB XXVI 16750 (Hermopolis ?, 
c. 324/5 ; D. Hagedorn & K. A. Worp, « Neues zu der Papyrussammlung Gradenwitz »,
Zeitschrift für Papyrologie und Epigraphik 128 [1999], p. 155, pl. V), où sont notamment men-
tionnés de la scammonée et de la coloquinte (1 : !καµµων(&α!) κα' κο)οκυνθ(&δο!)). Pour les
listes de livres, voir le P. Vars. 5v (MP3 2088 ; Arsinoïte, III), en part. les lignes 20–26, ainsi
que les commentaires de Rosa Otranto, Antiche liste di libri su papiro (= Sussidi eruditi, 49),
Rome 2000, p. 97–105 (n° 17), et d’E. Puglia, Il libro e lo scaffale. Opere bibliografiche e inven-
tari di libri su papiro (= Arctos 5), Naples 2013, p. 77–83. Pour les listes de mots, signalons le
fait que le nom d’Hippocrate est cité dans trois papyrus grecs de tachygraphie : P. Fay. Coles
9 (MP3 2764.2 ; Arsinoïte, milieu du II), P. Ant. inv. 3 (Antinoé, III), et P. Monts. Roca 1,
fol. 169v, col. III, l. 25 (MP3 2752.1 ; Thébaïde ?, 2e moitié du IV) ; sur ces textes, voir Marie-
Hélène Marganne, « Hippocrate dans un monde de chrétiens : la réception des traités hip-
pocratiques dans la chôra égyptienne à la période byzantine (284–641) », [dans :] Hippocrate
et les hippocratismes  : médecine, religion, société. Actes du xive Colloque international hippocratique
(Paris, 8–10 novembre 2012), Paris 2014, p. 283–307. Parmi les listes de produits variés, men-
tionnons le P. Alex. 21 (prov. inconnue, II/III), qui contient une liste de produits « pour
mémoire » (1 : πρ/! 0π!1!µνη!!!ι!ν!), dont des médicaments légers (2 : τ5 φαρµ7κια) ; le P. Cair.
inv. SR 3089 (5) (Oxyrhynchus, IIIex/IVin. ; Alia Hanafi, « Memorandum », [dans :] 
N. Bonacasa, Maria Cristina Naro, Elisa Chiara Portale & A. Tullio [éd.], L’Egitto in
Italia dall’Antichità al Medioevo. Atti del III Congresso Internazionale Italo-Egiziano. Roma, CNR-
Pompei, 13–19 novembre 1995 [= Monografie scientifiche. Serie Scienze umane e sociali], Rome 1998,
p. 121–126, pl. 1), qui contient peut-être un mémorandum de médecin ; le P. Vindob. inv. G
42011 = SB XVIII 13750 (prov. inconnue, 2e moitié du VII ; J. Diethart, « Drei Listen aus
byzantinischer Zeit auf Papyrus », Tyche 1 [1986], p. 90, pl. 13), qui est une courte liste énu-
mérant du poivre (1 : πιπ8ριν), du nard vrai (2 : ναρδ1!ταχ!(υν)) et des chemises (3 et 4 :
καµ&!ι(ον) το: κυρ<&>ου et καµ&!!ι!α!).
   4 Pour un tel constat, voir Marie-Hélène Marganne, « Étiquettes de médicaments, listes
de drogues, prescriptions et réceptaires de l’Égypte gréco-romaine et byzantine », [dans :]
F. Collard & Évelyne Samama (éd.), Pharmacopoles et apothicaires. Les « pharmaciens » de l’Anti -
quité au Grand Siècle, Paris 2006, p. 64 ; eadem, « At the crossroads of Greek and Roman
medicine: the contribution of Latin Papyri. I. Medical texts », [dans :] B. Maire (éd.),
« Greek » and « Roman » in Latin Medical Texts. Studies in Cultural Change and Exchange in Ancient
Medicine [= Studies in Ancient Medicine 42], Leyde – Boston 2014, p. 96–97.
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cadre de nos recherches doctorales sur la typologie des papyrus documen-
taires grecs et latins de médecine5. 

On compte actuellement 29 listes de produits pharmaceutiques6, dont
27 sont écrites en grec, et 2, en latin7. Chronologiquement, ces listes se
répartissent comme suit : 2 documents remontent au iiie siècle avant J.-C.,
8, à l’époque romaine, et plus précisément entre la fin du ier siècle de notre
ère et le iiie siècle, tandis que 19 listes, c’est-à-dire plus de la moitié, sont
datées de l’époque byzantine (ive–viie siècles). Au niveau de leur répartition
géographique, 27 listes proviennent d’Égypte, tandis que les 2 listes latines
ont été retrouvées dans le camp militaire romain de Vindolanda (actuelle
localité de Chesterholm, au Royaume-Uni). Parmi les listes retrouvées en
Égypte, 1, et peut-être 2, proviennent de l’Arsinoïte, 1, et peut-être 2, de
l’Héra cléopolite, 3, et peut-être 4, d’Oxyrhynchus, 2, de Lycopolis, peut-

    5 A. Ricciardetto, Recherches sur la typologie des papyrus documentaires grecs et latins de
médecine (iiie s. av. J.-C. – viie s.)  : analyse formelle, paléographique, textuelle et contextuelle,
CEDOPAL, Université de Liège. 
   6 Pour réaliser cet inventaire, on s’est notamment servi des bases de données de papy-
rologie littéraire (MP3, LDAB) et documentaire (HGV, TM), puisque les listes de produits
pharmaceutiques se retrouvent tant dans les unes, que dans les autres. Sur les connexions
entre les papyrus littéraires et documentaires grecs et latins, voir la contribution de
Marie-Hélène Marganne, Du texte littéraire au document : les connexions entre les papyrus litté-
raires et documentaires grecs et latins, dans le présent volume. 
    7 Nous n’avons pas retenu ici l’O. Cambr. 19 (prov. inconnue, Ia), qui, selon Si -
mona Russo, Le calzature nei papiri di età greco-romana, Florence 2004, p. 91–92, pourrait
contenir, « se non una vera e propria ricetta medica (bisogna, infatti, sottolineare che man-
cano le quantità dei singoli ingredienti), almeno un conto o un memorandum relativo
all’aquisto e/o all’utilizzo degli ingredienti che la componevano ». En réalité, les produits
énumérés, – ricin (3 : κρ#των![ο(), carthame ou safran bâtard (4 : κν)κου), aigidion (6 :
α,γ.διον ; s’agirait-il d’un produit d’origine caprine ?) et huile (7 : 12α.ου), sans compter la
mention d’une chaussure (5 : 3π#δηµα, mot supprimé par le scripteur) –, font penser à une
liste ou à un compte d’articles ménagers, plutôt qu’à une liste de produits pharmaceu-
tiques. Il en va de même pour le P. Herm. 23 (prov. inconnue, IV ; B. R. Rees, Papyri from
Hermopolis and Other Documents of the Byzantine Period, Londres 1964, p. 43 : « The contents
suggest those of a larder or even a medicine chest »), qui énumère de l’huile (2 : 126ου, lire
12α.ου), des askalônia de vin (3 : ο7νου 8(κ!α!29ν!ια), un askalônion de dragées (4 : τραγηµ:των
8(κα29[νιον]), des bouteilles de garum blanc (5 : γ;ρου 2ευ!κ!ο= 2αγο>νι!α!, lire 2αγ?νι!α!) et
noir (µ!62ανο![(]), etc. 
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être 1, de Coptos, 2, de Thèbes, et enfin 1, d’Éléphantine, tandis que la pro-
venance précise des 16 autres listes grecques n’est pas connue. 

En appliquant aux listes de produits pharmaceutiques une grille d’ana-
lyse s’inspirant de la fiche Mertens-Pack3 utilisée pour le Catalogue des
papyrus littéraires grecs et latins du CEDOPAL de l’Université de Liège
(http://web.philo.ulg.ac.be/cedopal), qui, pour chaque papyrus classé par
genre, enregistre notamment un numéro d’identification, l’auteur (ici,
c’est le scripteur), le titre et/ou la nature du contenu, l’édition, la localisa-
tion, le numéro d’inventaire, la datation, la provenance, la forme, le maté-
riau, les dimensions, la mise en page et l’écriture, on a pu classer ces 
29 documents en trois catégories, à savoir (1.) les listes de commandes, 
(2.) les inventaires et les listes de prix, et (3.) les aide-mémoire, auxquelles
on ajoute une quatrième catégorie réunissant les listes dont la nature reste
mal définie, soit en raison de l’imprécision de leur présentation, soit en
raison de leur état trop fragmentaire. 

PREMIÈRE CATÉGORIE : 
LES LISTES DE COMMANDES

La première catégorie regroupe les listes de commande de produits
pharmaceutiques. Elles sont au nombre de cinq, que l’on peut répartir en
deux sous-catégories : d’une part, les listes de commande qui se rappor-
tent à un contexte épistolaire (PSI XV 1158 = PSI Congr. XI 12, Oxyrhyn-
chus ou Coptos, III ; P. Vindob. inv. G 29268 = MPER N.S. XIII 6, prov.
inconnue, IV ; P. Vindob. inv. G 39675 = SB XXVI 16455, prov. inconnue,
IV), et, d’autre part, les listes de commandes isolées (BGU III 953, Héra-
cléopolis Magna, III/IV ; P. Paris. Acad. inv. 5 = SB XXVIII 17139 et MP3

2410.16, Lycopolis, V). 
Les trois listes de produits se rapportant à un contexte épisto-

laire remontent aux iiie et ive siècles ap. J.-C. Chaque lettre se présente
en une colonne, écrite au recto d’un coupon de papyrus préservé de
manière fragmentaire, mais dont les dimensions devaient être en
 moyenne plus élevées que celles des coupons qui ne contiennent que des



listes8. Dans ces trois documents, le texte est écrit perpendiculairement
aux fibres du papyrus. Pour l’un d’eux (P. Vindob. inv. G 29268 = MPER
N.S. XIII 6, peut-être complet en hauteur), la liste est écrite au-dessous
de la lettre, à laquelle elle est annexée ; c’était probablement le cas égale-
ment pour les deux autres documents, mais leur état fragmentaire, et, en
particulier, la perte de leur partie inférieure, ne permet pas de l’établir
avec certitude. Le scripteur introduit la liste par une formule du type « il
s’agit, un par un, de. . . » (!"τι (δ&) τ' καθ’ +ν), quand la lettre accompagne
l’envoi de produits9, et « envoie-moi » (π.µψον µοι), quand il demande
l’envoi de produits. Ceux-ci sont énumérés sur la même ligne, en une suite
ininterrompue10. Parmi les 29 documents pris en compte dans cette
étude, les listes de commande annexées à des lettres sont les seules à pré-
senter une telle mise en page. Les noms des produits sont notés au génitif,
et sont suivis, à droite, de leurs proportions, en drachmes, en mines et en
onces. On trouve une fois le prix, en drachmes, dans le PSI XV 1558. Daté
du iiie siècle, et provenant peut-être d’Oxyrhynchus, ce papyrus contient
l’une des trois listes de produits pharmaceutiques annexées à une lettre11.
Vraisemblablement découpé dans l’agraphon initial ou final d’un rouleau,
il conserve au recto (↓) une lettre d’affaires malheureusement lacunaire
dans sa partie inférieure, tandis qu’au verso, perpendiculairement aux
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   8 Les dimensions actuelles de ces trois lettres sont les suivantes : PSI XV 1558 : 20,5 
× 19 cm ; P. Vindob. inv. G 29268 = MPER N.S. XIII 6 : 9,5 × 6,2 cm ; P. Vindob. inv. G 39675
= SB XXVI 16455 : 14,5 × 7,4 cm. 
   9 Sur cette formule, voir Vandorpe, « Inventories » (ci-dessus, n. 2), p. 69. 
  10 Dans le P. Vindob. inv. G 29268 = MPER N.S. XIII 6, les noms des produits énumérés
ne sont pas coordonnés par une conjonction, comme dans d’autres listes, comme BGU
VII 1666 (Philadelphie, I) et P. Oxy. XVII 2146 (Oxyrhynchus, III). L’état fragmentaire des
PSI XV 1558 et P. Vindob. inv. G 39675 = SB XXVI 16455 ne permet pas de vérifier si une
conjonction coordonnait les noms des produits énumérés. 
   11 Ce papyrus a d’abord été édité par I. Crisci dans PapCongr. XI, p. 38–41 (n° 12), puis
réédité comme PSI XV 1558. À la bibliographie relative à ce papyrus (p. 349), on peut ajou-
ter R. Luiselli, « Greek letters on papyrus first to eight centuries: a survey », Asiatische
Studien-Études Asiatiques 62.3 (2008), p. 735 (pl. 1.1) ; A. Benaissa, « Buchbesprechungen »,
Tyche 24 (2009), p. 228 (corr. à. l. 2) ; Andrea Jördens, « Import von Heil- und Gewürz-
planzen aus dem Orient », [dans :] B. Janowski, D. Schwemer (éd.), Texte zur Heilkunde
(TUAT N.F. 5), Munich 2010, V 8. 4 = p. 338–339 (trad. en allemand). 
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restes d’un compte écrit en latin12, on déchiffre l’endossement, partielle-
ment conservé13. La lettre est écrite dans une élégante cursive à axe verti-
cal14. L’expéditeur, Calléas, qui était peut-être un commerçant de Coptos,
y demande à Flavius (son agent ?) de prendre livraison auprès du batelier
Peroua d’un panier de produits, ainsi que du safran, mis à part pour éviter
qu’il ne soit pulvérisé, et de remettre le tout à l’épouse d’un dénommé
Spartas. Notés au génitif, les noms des produits présents dans le panier
sont ensuite énumérés dans une liste qui est introduite par la formule !"τι
δ&!τ!'!καθ’ +ν. À droite du nom des produits15 figurent, d’une part, les pro-
portions, exprimées en mines (µν(α-)), écrit en abrégé : µν—) et en onces
(.γ(κ0αι)), écrit en abrégé : ")16, et, d’autre part, le prix, noté en drachmes
()17. La lettre contenue dans le PSI XV 1158 a très probablement été
envoyée en même temps que le panier de produits. 

  12 Ce compte latin a été édité par P. Radiciotti, « Due frammenti documentari latini di
Firenze », Analecta Papyrologica 18–20 (2006–2008), p. 116–118. 
  13 Selon Crisci (PSI XV 1558), il ne manquerait pas grand’ chose de la partie inférieure de
la lettre, dans la mesure où, sur l’autre face, la lacune de l’endossement est plutôt réduite.
  14 PSI XV 1558 (p. 349) : « La scrittura è un’elegante corsiva ad asse verticale, che risente
dello stile di cancelleria dominante nel III sec. d.C. ». 
   15 On a conservé le nom de 11 produits : mastic ou résine de lentisque (9 : µα"τ0χη"),
broyat de styrax (10 : "τ3ρακο" πατ7µατο"), malabathron (11 : µα8αβ:θρου), aloès hépatite
(12 : <8=η" >πατ0τιδο"), myrrhe (13 : ζµ3ρνη"), apochyma (14 : <πο!χ!3µατο" ; ce mot désigne
une sorte de résine : Diosc. Mat. med. I 72), résine de pin (15 : @ητ[0νη]"), asphalte de Syrie
(16 : <"φ:8!τ!ο!υ Bυριακ(C")), safran (17 : κρ=κου), gingidium de premier choix (17–18 :
γιγ]|γιδ0ου Dξ=χου, qui désigne le panais de Syrie, Malabaila sekakul Russ.: J. André, Les
noms de plantes dans la Rome antique, Paris 1985, p. 110) et amome de premier choix (19 :
<µFµου D!ξ!=χ(ου)). Sur l’origine et le transport de ces marchandises, voir PSI Congr. XI 12
(p. 39–40) et PSI XV 1558 (p. 352–355). 
  16 Avant la liste, le scripteur donne une précision sur les proportions : il dit s’être servi
de l’étalon pondéral de Coptos (4 : καθG" παρH8αβον "ταθµI JοπτιτικI). Comme l’écrit
Hélène Cuvigny, « Coptos, plaque tournante du commerce érythréen, et les routes trans-
désertiques », [dans :] Coptos. L’Égypte antique aux portes du désert. Lyon, Musée des Beaux Arts,
3 février–7 mai 2000, Lyon 2000, p. 173 (n° 138), cette indication suggère que le scripteur
s’est procuré à Coptos les produits qu’il fait parvenir à l’acheteuse. 
  17 Seul, le prix du mastic (µα"τ0χη") est conservé : 160 drachmes pour un poids d’1 mine,
ce qui correspond au prix fixé pour le mastic noir (mastica nigra = µα"τ3χη" µε8α0νη") dans
l’Édit du maximum de Dioclétien (chap. 36, 62–63 Lauffer = 34, 17–18 Giacchero). 



Écrites au recto (↓) de deux coupons de papyrus, les lettres contenues
dans les P. Vindob. inv. G 29268 = MPER N.S. XIII 6, 2 et P. Vindob. inv. G
39675 = SB XXVI 16455 (ive siècle) ont pour destinataire un certain Iason
(1 : (τ") #δε&φ" ()*ονι). Elles ont probablement été expédiées par une
même personne (un dénommé .ε*ωτ[, peut-être .ε*0τ[µι* ?) : en effet, la
main est identique dans les deux lettres ; la mise en page est toutefois plus
aérée dans le P. Vindob. inv. G 36975, parce que le scripteur avait plus d’es-
pace à sa disposition. Mis à part les adresses et un versiculus transversus ajou-
té dans la marge de gauche du P. Vindob. inv. G 29268 pour noter une date,
les deux lettres ne contiennent que les listes de produits, introduites par les
mots « envoie-moi » (P. Vindob. inv. G 29268, ligne 2 : π2µψον µοι ; ces mots
ne sont pas conservés dans l’autre papyrus, mais ils devaient vraisemblable-
ment s’y trouver aussi). Dans le P. Vindob. inv. G 29268, l’expéditeur deman-
de à Iason d’envoyer de la poix (2 : π4*[*η*]), peut-être sèche ou humide
(ξηρ8* ou 9γρ8*)18, de la gomme arabique (3 : κ<"[µµεω*, à moins qu’il ne
faille restituer κο"[ρ4ου, κ<"[*του ou κ<"[πρου), de la gomme ammoniaque (4–
5 : #µ"[µωνια]|κ?*), du suc d’Opopanax sp. (5–6 : @π[οπ)]|νακο*), du galbanum
(6–7 : [χα&]|β)νη*), de la litharge (8 : &"[ι]|θαργDρου) et de la céruse (9 :
ψιµυθ4ου). Notées en toutes lettres, puis en abrégé, les proportions sont
exprimées en onces (#), sauf pour la céruse, où elles le sont en drachmes (<).
Dans le P. Vindob. inv. G 39675, l’expéditeur demande du stimi (2 :
*"τ4µεω*)19, du cuivre (4 : χα&κοE), de la cadmie (5 : καδµε4α*), et peut-être
de l’oignon (6–7 : [κρ]|<µ"υ"[ον], pour κρ<µ µυον). Notées en toutes lettres,
puis en abrégé, les proportions sont exprimées en onces (#)20. 
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  18 Marie-Hélène Marganne, compte rendu de H. Harrauer & P. J. Sijpesteijn, Medi-
zinische Rezepte und Verwandtes (= MPER N.S. XIII), Chronique d ’Égypte 58 (1983), p. 250. 
  19 Sur l’identification de cette substance comme de la galène ou sulfure de fer, voir Marie-
Hélène Marganne, « L’emplâtre Isis et autres recettes d’origine égyptienne », [dans :]
Muriel Pardon-Labonnelie (éd.), La coupe d’Hygie. Médecine et chimie dans l’Antiquité. Jour-
née d ’étude internationale, Paris, Palais du Louvre, vendredi 24 juin 2011, Dijon 2013, p. 68 n. 7;
eadem, « De la thérapeutique à la cosmétique : le verbe *τιµµFζειν dans les écrits médicaux
grecs », [à paraître dans :] Véronique Boudon-Millot & Muriel Pardon-Labonnelie
(éd.), Le teint de Phrynè. Thérapeutique et cosmétique dans l’Antiquité. Colloque internationale, Paris,
14–15 janvier 2016.
  20 À côté des lettres incluant des listes de commandes, d’autres lettres apportent des
informations sur l’envoi et la réception de substances médicinales dans l’Égypte romaine,
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La deuxième sous-catégorie, c’est-à-dire les listes de commandes iso-
lées, est représentée par deux documents, dont le BGU III 953, daté des
iiie/ive siècles de notre ère21. Malheureusement, ce papyrus aux dimen-
sions non précisées a disparu lors de l’incendie, en rade de Hambourg, en
1899, du bateau qui rapportait le produit des fouilles d’Héracléopolis
Magna pour la saison 1898/9. Si l’on se fonde sur l’édition d’Ulrich Wilc-
ken, le texte contenu dans ce coupon de papyrus se présentait sous la
forme d’une colonne de six lignes écrites en cursive. La première informait
sur la teneur du document : !ντο%ικ(ν )*κωνο,, c’est-à-dire « bon de com-
mande de Nicon ». La présence de l’adjectif substantivé !ντο%ικ-ν, dont on
connaît une vingtaine d’attestations papyrologiques datées entre le iie et le
viie siècle de notre ère22, permet de déterminer avec certitude la catégorie
dans laquelle ranger ce document. Dans la suite figuraient les noms des
cinq produits végétaux commandés, à raison d’un nom par ligne : malaba-
thron (2 : βα%αβ0θρου, lire µα%αβ0θρου)23, costus (3 : κ-,του), cannelle (4 :

comme, notamment, P. Lond. II 356 (p. 252) (prov. inconnue, I), O. Claud. I 171 et 174 (Mons
Claudianus, IIin.), O. Claud. II 220 (Mons Claudianus, c. 137/145) et P. Oslo II 54 (prov. incon-
nue, II/III). 
  21 Sur ce papyrus, outre l’édition d’U. Wilcken (1903), voir la traduction en allemand
d’Andrea Jördens, « Bestellung von Heilpflanzen für ein Rezept », [dans :] Janowski,
Schwemer (éd.), Texte zur Heilkunde (ci-dessus, n. 11), V 8. 5 = p. 339. L’autre document est
le P. Paris. Acad. inv. 5 (12,2 × 17,2 cm), qui fait partie d’un ensemble de papyrus médicaux
provenant de Lycopolis et daté du ve siècle, récemment édité par J.-L. Fournet, « La
bibliothèque d’un médecin ou d’un apothicaire de Lycopolis ? », [dans :] Isabella Andor-
lini, Testi medici su papiro. Atti del Seminario di studio (Firenze, 3–4 giugno 2002), Florence
2004, p. 175–197, pl. XI–XIII (voir également le P. Paris. Acad. inv. 6b = SB XXVIII 17137,
ci-dessous, n. 53). 
  22 Pour d’autres listes dont le contenu est annoncé par les mots !ντο%ικ-ν, %-γο, το5
!ντο%ικο5 ou %-γο, !ντο%ικ6ν, qui, de ce fait, se trouvent au début, à la fin et/ou sur l’autre
face du document, voir P. Oxy. IV 741 (Oxyrhynchus, II), SB VI 9568 (Beni Hassan, II/III),
P. Oxy. VIII 1142 (Oxyrhynchus, IIIex.), P. Bon. 38 (prov. inconnue, III/IV), P. Wisc. II 62
(prov. inconnue, III/IV), P. Corn. 29 = SB XIV 12140 (prov. inconnue, IIIex/IV ; Louise
Youtie, Nonna’s Order, Zeitschrift für Papyrologie und Epigraphik 27 [1977], p. 138–139), P. Oxy.
XIV 1742 (Oxyrhynchus, IV), etc. Le mot !ντο%ικ-, apparaît également dans des lettres
privées : voir, par exemple, P. Oxy. XIV 1759, 5 (Oxyrhynchus, II) et P. Harr. I 105, 7 (prov.
inconnue, III ?). 
  23 Sur la plante malabathron, voir l’enquête détaillée de F. Mitthof, « Rezept für die



κα#$α#), buplèvre ligneux ou séséli éthiopien (5 : #εει, lire #'(ι = #$(ι)24,
ainsi que bois de baumier (6 : ξ*(α βα(#,µου). Les noms des trois premiers
produits sont écrits au génitif, tandis que les deux derniers le sont à l’accu-
satif. Notées en toutes lettres à droite du nom des produits, les propor-
tions sont exprimées en statères (2 : #τατ0ρα#), en onces (3, 4 et 6 : ο2νκ$αν,
lire ο2γκ$αν) et en tétraboles (5 : τετρ5βο(ον, lire τετρ6βο(ον). Aucun mot
n’est abrégé. Les produits commandés par Nicon ont peut-être servi à pré-
parer des remèdes, – Isabella Andorlini songe par exemple à un onguent25

–; en tout cas, rien n’invite à penser qu’il s’agit d’une préparation magique,
comme le suggérait, non sans hésitation, Ulrich Wilcken. 

DEUXIÈME CATÉGORIE : 
LES INVENTAIRES ET LES LISTES DE PRIX

La deuxième catégorie regroupe huit documents26, qui remontent au
iie siècle pour le plus ancien (CPR VII 32 = MPER N.S. XIII 2), et au viie

siècle, pour les plus récents (P. Vindob. inv. G 14049 = MPER N.S. XIII
15 ; P. Michael. 36). Les deux plus anciens sont les seuls dont la provenance
est connue : l’un aurait été retrouvé dans le nome Arsinoïte (CPR VII 32
= MPER N.S. XIII 2), et l’autre, à Oxyrhynchus (P. Oxy. XXXI 2567).
Après examen, nous proposons de classer ces huit documents en deux
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Augensalbe „Malabathrinon” », [dans :] Isabella Andorlini (éd.), Greek Medical Papyri, II,
Florence 2009, p. 123–141. 
  24 P. Kukules, 7υζαντ9# 2 (1912), p. 489–490 (non vidimus) = BL V 14. Sur l’identification
de la plante #$(ι, voir Suzanne Amigues, Théophraste. Recherches sur les plantes. Tome V, livre
IX, Paris 2006, p. 191–192 ; Andrea Jördens, « Bestellung von Heilpflanzen » (ci-dessus, 
n. 11) V 8.5 (p. 339 n. 73). 
  25 Isabella Andorlini, « L’apporto dei papiri alla conoscenza della scienza medica anti-
ca », [dans :] ANRW II 37.1, p. 535 (n° 169). 
  26 CPR VII 32 = MPER N.S. XIII 2 (Arsinoïte, II/III ; 8 × 16,2 cm) ; P. Oxy. XXXI 2567
(Oxyrhynchus, 18.05.253 ; 7,9 × 34,2 cm), P. Coll. Youtie II 86 (prov. inconnue, III/IV ; 17,8 
× 7,5 cm) ; P. Prag. I 89 (prov. inconnue, IV/V ; 9,8 × 8,5 cm) ; P. Mich. inv. 6217 = SB XX 14502
(prov. inconnue, V ; 13,9 × 19,8 cm) ; P. Prag. I 88 (prov. inconnue, VI ; 11,7 × 20,0 cm) ; P. Vin-
dob. inv. G 14049 = MPER N.S. XIII 15 (prov. inconnue, VII ; 9,3 × 15,6 cm) ; P. Michael. 36
(prov. inconnue, ép. byzantine ; fr. A : 18, × 17,5 cm ; fr. B : 19 × 17 cm).
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sous-catégories : les inventaires de stock (six papyrus : P. Oxy. XXXI 2567,
P. Coll. Youtie II 86, P. Prag. I 89, P. Mich. inv. 6217 = SB XX 14502, P. Prag.
I 88, et P. Michael. 36) et les listes de prix (deux papyrus : CPR VII 32 =
MPER N.S. XIII 2 ; P. Vindob. inv. G 14049 = MPER N.S. XIII 15). 

Le format représente l’une des particularités de cette catégorie de
textes. En effet, sur les huit papyrus, trois pourraient avoir appartenu à
des coupons de grandes dimensions, voire être des parties de rouleaux, les
seules attestées parmi toutes les listes de produits pharmaceutiques : ce
sont CPR VII 32 = MPER N.S. XIII 2, P. Coll. Youtie II 86 et P. Michael.
3627. Quant aux cinq autres coupons, leurs dimensions sont en moyenne
plus élevées que celles des autres catégories contenant des listes, à l’ex-
ception de celles qui se rapportent à un contexte épistolaire. La qualité
des papyrus de cette deuxième catégorie est parfois médiocre (P. Vindob.
inv. G 14049 = MPER N.S. XIII 15 ; P. Michael. 36). On relève un opistho-
graphe (P. Vindob. inv. G 14049 = MPER N.S. XIII 15)28, tandis que deux

  27 L’hypothèse que ces trois papyrus sont des parties de rouleaux n’a été émise par aucun
des éditeurs des documents en question. Pour le CPR VII 32, voir ci-dessous ; pour le 
P. Michael. 36 (aujourd’hui perdu ?), D. S. Crawford, l’éditeur, précise que les deux frag-
ments conservés « are part of one long piece, but that a considerable amount is missing
between them » (p. 63) ; enfin, on peut comparer le P. Coll. Youtie II 86 au P. Oxy. LIV 3765
(voir ci-dessous, n. 31), qui est un rouleau (mais non un τ"µο$ $υγκο(()$ιµο$) contenant
notamment un résumé des prix déclarés par différentes corporations d’Oxyrhynchus. 
  28 Le P. Vindob. inv. G 14049 = MPER N.S. XIII 15 est un coupon de papyrus de qualité
médiocre, dont seul le bord inférieur est conservé. Sur une face, on distingue encore 16
lignes écrites perpendiculairement aux fibres du papyrus. Les noms des produits sont
notés, soit au nominatif, soit à l’accusatif, soit au génitif ; ils sont suivis du prix, qui est
exprimé en νοµ,$µατα. Il n’y a pas de proportions. Tous les mots sont grecs, sauf un, qui
est peut-être copte et dont le sens est inconnu (7 : βω ερον). Dans la marge de gauche,
entre les noms des huitième et neuvième produits (µ2(αννο$ et $τακτ)), ainsi qu’à gauche
du nom du dixième produit, on distingue quelques lettres, écrites par une autre main, qui
se servait d’un calame plus pointu : selon H. Harrauer et P. J. Sijpesteijn, les éditeurs
du papyrus, ces lettres appartiendraient à une colonne précédente. Sur l’autre face, très
mal conservée, parallèlement aux fibres du papyrus, on distingue des traces de lettres et
le nom d’un produit, noté à l’accusatif (21 : 3ω]$4τ5ρην, lire 3ω$ιτ5ριον, diminutif de
3ο$7τον = latin rosatum, « vin à la rose » ; ce substantif peut également désigner un pig-
ment : voir Ulrike Horak, « Antike Farbenpracht. Zwei Farblisten aus der Papyrussamm-
lung der Österreichischen Nationalbibliothek », Tyche 13 [1998], p. 117–119, et F. Mitthof,
« Pigmente und Farbstoffe für Malfarben im spätantiken Ägypten: Die papyrologische



listes (CPR VII 32 = MPER N.S. XIII 2 ; P. Prag. I 89) ont été écrites au
verso d’un autre document. Toutes ces listes occupent une à plusieurs
colonnes, ce qui est spécifique à cette catégorie, et ont été écrites par des
mains exercées. Dans les colonnes, les noms des produits sont superposés
et déclinés généralement au génitif. À leur droite figure l’indication, soit
des proportions, sans le prix, pour quatre inventaires (P. Oxy. XXXI 2567 ;
P. Coll. Youtie II 86; P. Prag. I 88 et 89), soit des proportions et du prix, pour
deux autres inventaires (P. Mich. inv. 6217 = SB XX 14502 ; P. Michael. 36),
soit du prix, sans les proportions, dans deux listes de prix (CPR VII 32 =
MPER N.S. XIII 2 ; P. Vindob. inv. G 14049 = MPER N.S. XIII 15). Dans
un cas (P. Michael. 36), les noms des produits ont été cochés au moyen d’un
petit trait oblique tracé à leur gauche29. 

Le nombre des produits, mais aussi l’indication des proportions et/ou
du prix, sont des critères précieux pour l’identification et la classification
de ces documents. Par exemple, dans le P. Prag. I 89, les proportions très
élevées des produits permettent d’exclure l’hypothèse d’une recette médi-
cinale30. D’autre part, les listes où seul, le prix est mentionné, ne peuvent
être identifiées, ni à des recettes médicinales, ni à des déclarations de
stock ou de prix, comme celles de la corporation des parfumeurs
(µυροπ%&αι) d’Oxyrhynchus (P. Oxy. LIV 3731–3733, c. 310–312 ap. J.-C.)31 :
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Evidenz », [dans :] H. Harrauer & R. Pintaudi [éd.], Gedenkschrift Ulrike Horak [P. Horak]
[= Pap. Flor. 34.1], I, Florence 2004, p. 297–298). 
  29 Sur cette pratique, voir Kathleen McNamee, Sigla and Select Marginalia in Greek Litera-
ry Papyri, Bruxelles 1992 (= Pap. Brux. 26), p. 17–18. 
  30 Le P. Prag. I 89 est un coupon de papyrus au format carré, retaillé à partir d’un coupon
plus grand. Au recto, on distingue les restes d’un compte en solidi, tandis que le verso
contient les noms de cinq produits, déclinés au génitif, avec, à droite, leurs proportions,
exprimées en onces : 1 once de cadmie (1 : καδµ+α, ! α), 19 onces de cuivre (2 : κα&κο- [lire
κα&χο-] ! ιθ), la même quantité d’opium (3 : 0π+ου τ2 α"3"τ4, lire α3τ5) et de myrrhe (4 :
ζβ8ρνη, τ2 α3τ4, lire ζµ8ρνη, τ2 α3τ5), de la gomme arabique (5 : κ5µεο,, lire κ5µµεω, ;
les proportions sont perdues). Ces produits étaient vraisemblablement destinés à la pré-
paration de collyres. 
  31 R. A. Coles, H. Maehler, P. J. Parsons, with contributions from J. M. Bremer and
R. J. D. Carden, The Oxyrhynchus Papyri, LIV, Londres 1987, p. 91–97 (n° 3731–3733) ; voir
également, dans le même volume, les p. 181–194 (n° 3765–3766) et p. 230–240 (« Appendix
II. The guilds of Oxyrhynchus » et « Appendix III. Comparative commodity prices »).
Bien que les déclarations de prix de la corporation des parfumeurs d’Oxyrhynchus, mais
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en effet, dans les recettes et les déclarations, on s’attendrait à voir figurer
les proportions, et même, dans les déclarations de prix, des proportions
identiques pour tous les produits. C’est pourquoi, comme Jean Gascou, à
propos du CPR VII 32 = MPER N.S. XIII 2 (voir ci-dessous)32, nous sug-
gérons de les identifier comme des listes de prix ou des tarifs de droguiste. 

La nature du document et le contexte dans lequel il a été produit sont
d’autres indices utiles pour classer ces listes. C’est notamment le cas des
listes de produits incluses dans des déclarations, telles que celle contenue
dans le P. Oxy. XXXI 2567, du 18 mai 253 ap. J.-C.33. Ce papyrus contient
l’inventaire du stock d’un droguiste (φαρµακοπ'(η*, hapax à ce jour dans
la documentation papyrologique), tel qu’adressé aux fermiers du monopo-
le de l’industrie de l’alun (l. 3–4 : µι*θωτα/* µονοπω(1ου 3*χο(5|µατο*
*τυπτηρ1α*). Introduite par les mots « j’ai reçu de la part des précédents
fermiers du monopole, les produits énumérés ci-dessous » (l. 10–13 :
παρ6(αβα παρ8 | τ9ν προγενοµ<νων µι*θωτ9ν | το= 3*χο(>µατο* τ8
?πογεγραµ|µ6να ε@δη), la liste contient les noms de onze produits, exclu-
sivement minéraux, à raison d’un nom par ligne ; ceux-ci sont déclinés au
génitif, avec, à droite, les proportions34. 

aussi dans celles de la corporation des vendeurs d’huile aromatique (*ταγµατοπ9(αι ; voir
le P. Oxy. LIV 3748, Oxyrhynchus, 26 mars 319), comprennent des listes de substances qui
sont aussi employées en pharmacologie, nous ne les avons pas reprises dans la présente
étude. 
  32 J. Gascou, compte rendu de CPR VII dans Chronique d ’Égypte 54 (1979), p. 341 :
« Restes de deux colonnes d’un tarif de droguiste (. . .) ». 
  33 Sur ce papyrus, voir J. W. B. Barns et alii, The Oxyrhynchus Papyri, XXXI, Londres
1966, p. 109–112, et le compte rendu de Claire Préaux, Chronique d ’Égypte 42 (1967), 
p. 220. Sur le monopole de l’alun, voir T. Kruse, « P. Heid. inv. G 5166 und die Organisa-
tion des Alaunmonopols im kaiserzeitlichen Ägypten », PapCongr. XXIV p. 523–547. 
  34 Parmi ces onze produits, on compte de l’alun de Psôbtiakis (13–14 : *τυπτηρ1α* (. . .) |
BωβτιακC*), de l’alun lamelleux (15 : *χ!ι*τC*), du noir de cordonnier (16 : µε(αντηρ1α*), de
l’ocre rouge (17 : µ1(του), du misydion (18 : µ!ι!*υδ1ων, qui est un diminutif de µ1*υ, misy [pyri-
te de fer] ; ce mot est également attesté dans Ps.-Galien, De succed. = XIX 736 K. : 3ντD
µι*υδ1ου, Eχρα), de l’ocre jaune de l’Oasis (20 : E!χρα* Fα*ειτικC* ; l’Oasis en question est
peut-être l’Gα*ι* HικρI, près d’Oxyrhynchus [voir P. Oxy. XLVIII 3425 et n. à l. 1]), et
d’autres substances dont le nom est mutilé. Les proportions sont exprimées en talents
(τI(αντα), mines (µνα/), pains (Jρτου*) et mesures (µ6τρα). 



Parmi les documents regroupés dans la deuxième catégorie, le CPR VII
32 = MPER N.S. XIII 2 précédemment mentionné, contient une liste de
prix de substances et d’instruments utilisés en pharmacologie et en cosmé-
tique. C’est peut-être le tarif d’un droguiste. De ce document du iie siècle,
écrit au verso d’une liste de contribuables (CPR VII 6), il ne reste que deux
colonnes fragmentaires35. Dans la première colonne, seuls, les prix sont
encore visibles : ils ont été notés en drachmes (), oboles (–) et fractions
d’oboles (!µιωβ%&ιον [], δι*βο&ον [=], τρι*βο&ον [], τετρ*βο&ον [],
πεντ*βο&ον [], etc.). À l’inverse, dans la deuxième colonne, seuls les noms
des produits sont encore déchiffrables. Ils possèdent cette singularité
d’avoir été classés par ordre alphabétique de la première lettre du mot ; pour
la partie conservée, les mots commencent tous par µ : onguents (3 : µ&/ρων),
encre (6 : µ%&&&α&ν&ο1 γραφι&[κο5), poudre d’encens (7 : µ6ννη1), pigment noir (9 :
µε&αντηρ&8α1), boîte à onguents (10 : µυροθ;κη1), meule (11 : µ/&ου)36, mortier
(12 : µ6κτρα1), etc. On constate un double alignement dans la disposition des
produits de la liste : il se pourrait que, d’une part, soient notés les produits
dont le nom commence par la lettre µ, et, d’autre part, en eisthesis de deux à
trois lettres, des variétés de ces mêmes produits, dont le nom, malheureuse-
ment très fragmentaire, ne commence donc pas forcément par µ. L’ordre
dans lequel figurent les produits exclut l’hypothèse d’une recette médicinale,
et l’absence des proportions, celle d’une déclaration de stock ou de prix.
C’est la raison pour laquelle, à la suite de Jean Gascou, nous suggérons
d’identifier ce document, sinon à un tarif, au moins, à une liste de prix37. Tou-
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  35 Le papyrus aurait été retrouvé dans le nome Arsinoïte, et non à Hermopolis, comme
indiqué dans l’ed. princeps  : F. Mitthof, « Bemerkungen zu Papyri XV. <Korr. Tyche> »,
Tyche 17 (2002), p. 244 (n° 408). 
  36 La restitution [<]µ/&ου, « amidon », qui avait été proposée par R. J. Durling, « Indigo
and starch in the Greek medical literature », Zeitschrift für Papyrologie und Epigraphik 57
(1984), p. 210 et « A further note to Harrauer–Sijpesteijn, Medizinische Rezepte (1981) »,
Zeitschrift für Papyrologie und Epigraphik 72 (1988), p. 154, à la place de µ/&ου, « meule »,
semble peu plausible, dans la mesure où elle bouleverse l’arrangement des noms des pro-
duits suivant l’ordre alphabétique de la première lettre. Pour un autre exemple de meule
dans une liste de produits variés, voir le P. Cair. inv. SR 3089 (5), mentionné ci-dessus, n. 3. 
  37 L’hypothèse d’une partie de rouleau (voir ci-dessus, n. 27) n’est donc pas à exclure, si
ce tarif ou cette liste de prix couvrait la totalité de l’alphabet, et pas seulement les produits
dont le nom commence par la lettre µ. 
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tefois, l’état fragmentaire du support invite à rester prudents : en effet, dans
un tarif, on s’attendrait à voir figurer les proportions à côté du prix du pro-
duit38. En outre, celles-ci devraient être identiques pour tous les produits39.
Puisqu’aucune des deux colonnes n’est conservée dans sa totalité, on ne peut
exclure que les proportions se trouvaient dans une partie aujourd’hui perdue
de ces colonnes, voire, si les proportions étaient identiques partout, signa-
lées une seule fois au début du document40. 

TROISIÈME CATÉGORIE : 
LES AIDE-MÉMOIRES

La troisième catégorie regroupe trois listes écrites sur des coupons de
papyrus (P. Mich. inv. 3242 = SB XIV 12074 [MP3 2407.3], P. Oxy. LXXIV
4979, P. Alex. 36 [MP3 2389.1]). La liste se présente en une colonne, avec
des noms de produits superposés, chacun sur une ligne différente. Les
noms sont déclinés, soit au nominatif, soit à l’accusatif, sans qu’il soit par-
fois possible de choisir entre l’une ou l’autre solution. Les proportions et
les prix sont partout absents, sauf pour un des six produits du P. Mich. inv.
3243. Daté de la première moitié du iiie siècle avant J.-C. et de provenan-
ce inconnue, ce coupon de papyrus (8,5 × 22 cm) appartient peut-être aux
archives de Zénon41. La liste qu’il contient se présente en une colonne de
neuf lignes. La première ligne est occupée par un signe (<), qui est proba-

  38 Pour d’autres exemples de tarif (avec proportions et prix) en-dehors du domaine médi-
cal, voir W. Chr. I 273 (Oxyrhynchus, II/IIIin.) et P. Lond. III 928 (p. 190) (prov. inconnue, III).
  39 C’est le cas dans les déclarations de prix de la corporation des parfumeurs d’Oxyrhyn-
chus (voir ci-dessus, n. 31), où les prix sont donnés pour 1 livre (!("τρα) α& = p(ondo) (unum)) ;
il en va de même dans la partie de l’Édit du maximum consacrée aux plantes ('ερ) φ+!!ων
= chap. 36 Lauffer et 34 Giacchero). 
  40 Le P. Mich. inv. 3243 = SB XIV 12074 contiendrait peut-être une liste où les propor-
tions sont données en tête du document : voir ci-dessous, n. 43. On trouve aussi, parfois,
l’expression τ. α/τ0, pour indiquer que les proportions d’une substance sont identiques à
celles de la substance précédente : c’est le cas, par exemple, dans le P. Prag. I 89, mentionné
ci-dessus, n. 30. 
  41 Ann Ellis Hanson, « A Ptolemaic list of aromata and honey », Transactions and Procee-
dings of the American Philological Association 103 (1972), p. 161–166. 



blement en rapport avec les trous parallèles, en forme de losange, visibles
dans la partie supérieure du coupon : en effet, le signe se trouve précisé-
ment sous le trou de gauche. Selon Ann Ellis Hanson, l’éditrice, le scrip-
teur l’aurait tracé pour marquer l’endroit où il découpera un morceau du
papyrus, une fois la liste mise par écrit et le document replié42, et, ainsi,
se rappeler de commencer à écrire la liste plus bas43. Les huit lignes res-
tantes contiennent les noms de six produits, tous notés à l’accusatif : can-
nelle (2 : κα#$αν), cinnamome (3 : κινν'µωµον), nard (4 : ν'ρδον), myrrhe
(5 : ζµ-ρναν), miel de Crète ou de Théangéla (6–7 : µ./ι 0ρητικ3ν 4
5εαγγε/ικ3ν) et safran (9 : κρ8κο(ν)). Les proportions ne sont pas indi-
quées44, sauf pour le miel, où elles sont exprimées en cotyles (8 : κβ pour
κ(οτ-/αι) β). 

Provenant d’Oxyrhynchus et daté du iie ou du iiie siècle, le P. Oxy.
LXXIV 4979 (4,5 × 4 cm) est écrit perpendiculairement aux fibres du
papyrus, qui est épais et de mauvaise qualité. L’autre face n’est pas écrite.
Il manque la partie supérieure du document. La main est semi-cursive et
les lignes, inclinées vers le bas. On distingue un pli horizontal. Cinq pro-
duits sont mentionnés : un bonnet (2 : πι/$ον), un étui (3 : γ/ωζ8κοµον),
du safran (4 : κρ8κο#), du réalgar (5 : #ανδαρ'κη) et de l’orpiment (6 :
;ρ#ενικ8ν)45. 

                LISTES GRECQUES ET LATINES DE PRODUITS PHARMACEUTIQUES          691

  42 Le coupon a été plié verticalement, en direction du centre (deux fois, de gauche à droi-
te, et deux fois, de droite à gauche), avant que l’encre ne soit totalement sèche : on dis-
tingue en effet des traces en miroir, au niveau des lignes 1, 4 et 8. La réduplication du trou
s’explique par le fait que le papyrus était déjà plié lorsqu’un morceau lui a été ôté. 
  43 Il est difficile de déterminer les raisons d’une telle procédure : selon Hanson, « A Pto-
lemaic list » (ci-dessus, n. 41), p. 162, peut-être a-t-on passé une corde entre les trous, pour
ensuite suspendre la liste. Marie-Hélène Marganne, Inventaire analytique des papyrus grecs de
médecine, Genève 1981, p. 215 (n° 120), interprète différemment le signe < : selon elle, il s’agi-
rait du symbole de la drachme ; si ce dernier se trouve en tête de liste, et non à droite du
nom des substances, comme c’est l’usage, ce serait parce qu’il s’applique à la quasi-totalité
des ingrédients (l’absence d’unité suggérerait en outre une proportion d’une drachme ?).
  44 Voir cependant la note précédente. 
  45 Comme l’écrit D. Leith, l’éditeur du papyrus, le caractère médical de ce document
n’est pas assuré, et l’on ne peut exclure qu’il s’agisse d’une liste d’articles divers. En effet,
le mot πι/$ον, diminutif de π</ο#, désigne non seulement une sorte de bandage, mais plus
généralement une pièce vestimentaire faite de feutre, en particulier le bonnet. Le substan-
tif γ/ω##8κοµον désigne fréquemment la boîte ou le coffre où l’on conserve les provisions,



692                                                              ANTONIO RICCIARDETTO

Récemment réédité par J.-L. Fournet et C. Magdelaine, qui ont réussi
à en identifier la teneur, le P. Alex. 36 (9 × 12,5 cm) est un coupon de papy-
rus daté de la première moitié du vie siècle46. Sa provenance est inconnue.
Il contient au recto une liste écrite dans une élégante cursive droite.
Celle-ci réunit sept vins aromatisés à l’aide de plantes, de miel, de résine
ou de fruits : vin au myrte (1 : µυρ#ιν&τον), vin au styrax (2 : #!τυρακ&τ(ον)),
conditum (3 : κονδ!,τον), c’est-à-dire vin aromatisé (ou « poivré » ou « rele-
vé »), vin à l’absinthe (4 : -ψινθ&τ(ον)), vin miellé (5 : ο0νοµ12ει), vin au clou
de girofle (6 : καρυοφυ22&τ(ον), hapax à ce jour) et vin au cédrat (7 :
κιτρ&τον)47. Tous ces vins sont connus pour leurs propriétés médicinales. 

QUATRIÈME CATÉGORIE : 
LISTES DE PRODUITS PHARMACEUTIQUES OU RECETTES ?

La quatrième catégorie est représentée par 6 listes de produits pharma-
ceutiques (4 papyrus, 1 ostracon et 1 tablette) qui pourraient correspondre
à des recettes48. La mise en page (disposition en une colonne ; noms des

et pas seulement la gaine servant à maintenir une jambe fracturée, ou un instrument chi-
rurgical utilisé pour réduire fractures et dislocations (Héliodore, cité par Oribase, Coll.
med. XLIX 7 = CMG VI 2.2, p. 12–13 Raeder). Quant au safran, au réalgar et à l’orpiment,
ils sont utilisés tant dans la pharmacopée, que dans la peinture. 
  46 J.-L. Fournet & Caroline Magdelaine, « Liste de vins aromatisés à usage médicinal
(réédition du P. Alex. 36) », [dans :] Isabella Andorlini (éd.), Greek Medical Papyri, I, Flo-
rence 2001, p. 163–170 (n° 15). 
  47 On remarquera l’emploi du suffixe –&τον, emprunté au latin –atum. Sur ces vins aro-
matisés, voir Anastasia Maravela-Solbakk, « Vina fictitia from Latin into Greek: The evi-
dence of the papyri’, [dans :] T. V. Evans & D. D. Obbink (éd.), The Language of the Papyri,
Oxford 2010, p. 253–266. 
  48 P. Eleph. DAIK 4 = GMP II 11 (MP3 2394.04 ; Éléphantine, IIIaex. ; c. 12 × 7,8 cm) ; 
T. Vindol. III 591 (MP3 3010.01 ; Vindolanda, c. 97/102 ; fr. a : 4,5 × 8 cm, fr. b : 4,5 × 8 cm) ;
P. Vindob. Worp 20 = MPER N.S. XIII 1 (MP3 2423.2 ; prov. inconnue, II/III ; 11 × 3,5 cm) ;
O. Bodl. II 2153 (= O. Crum ST 141 ; Thèbes, IV ; dimensions non précisées) ; P. Vindob. inv.
G 31787 = SB XXIV 16147 (Arsinoïte ou Héracléopolite, V ; 5 × 6 cm), édité par Panagiota
Sarischouli, « Byzantinische Papyri aus der Wiener Papyrussammlung », Papyri 2 (1997),
p. 37–42, pl. II ; P. Vindob. inv. G 10734 = SB XXIV 14224 (MP3 2000.01 ; prov. inconnue,
1e moitié du VI ; 9 × 16 cm), sur lequel voir Ulrike Horak, « Ambra, Krokus und Thymian



produits superposés, chacun sur une ligne différente ; indication des pro-
portions à droite du nom des produits, qui est décliné au génitif ; etc.) et le
contenu (ordre et emplois des substances énumérées, proportions peu éle-
vées, etc.) de ces listes est identique à celui des recettes médicinales, en
sorte qu’il ne paraît pas possible de les en différencier. L’O. Bodl. II 2153 four-
nit un exemple de cette catégorie. Provenant de Thèbes et daté du ive

siècle, cet ostracon contient les noms de quatre produits, au génitif, présen-
tés en une colonne de cinq lignes (le dernier nom occupe deux lignes) : suc
d’Opobalsamus sp. (1 : !ποβα&'(µου, lire *ποβα&'(µου)49, nard vrai (2 : ν(ρτου
'τ(χο', lire ν(ρδου 'τ(χυ'), malabathron (3 : µ!α&(βανθρο!ν, lire µα&αβ(θρου),
et myrrhe trôglitis (4 : ζµρνη' τροκ&ι!τον, lire ζµ5ρνη' τρωγ&8τιδο')50. Les
proportions, peu élevées, sont exprimées en onces ("). On rattache à cette
catégorie le P. Oxy. IX 1922, du ve siècle, qui, énumérant de la céruse (1 : ψι -
µιθ8ου, lire ψιµυθ8ου, mot précédé d’une croix, ), du bleu (2 : γ!εαν8ου, lire
κυαν8ου), du rouge syrien (3 : ;ιρικο<, lire ;υρικο<), du rositarion (4 : =ω'ι -
τ(ριον), de l’orpiment (5 : !ρ'ικικ>ν, lire !ρ'ενικο<), et du vert-de-gris 
(6 : ε?αρ8ου, lire ?αρ8ου), correspond à une liste de colorants utilisés par des
peintres51, plutôt qu’à une liste de produits pharmaceutiques, comme le
suggéraient les éditeurs du papyrus, B. P. Grenfell, A. S. Hunt et H. I. Bell52. 

Il reste enfin 6 listes (4 papyrus, 1 ostracon et 1 tablette)53, dont l’état
du support est trop fragmentaire pour se prononcer avec certitude, soit
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auf einem Papyrus », Analecta Papyrologica 3 (1991), p. 121–136 et le compte rendu de Bärbel
Kramer, Archiv für Papyrusforschung 41.2 (1995), p. 308.
  49 Hélène Cuvigny, [dans :] Bulletin of Online Emendation of Papyri 2.1 (2013) ; J. G. Tait
& Claire Préaux, les premiers éditeurs de l’ostracon, éditaient !π@ βα&'(µου. Le mot est
précédé d’un staurogramme (⳨). 
  50 Cette sorte de myrrhe est mentionnée dans l’Édit du maximum de Dioclétien, chap. 36.
104 Lauffer = 34. 58 Giacchero, ainsi que dans les Géoponiques, VII 36. 
   51 Horak, « Antike Farbenpracht » (ci-dessus, n. 28), p. 125 ; Mitthof, « Pigmente » (ci-
dessus, n. 28), p. 289–304. 
  52 P. Oxy. XVI 1922; Isabella Andorlini, « L’apporto dei papiri » (ci-dessus, n. 25), n° 188
(« possibile impiego farmaceutico »). Il en va de même pour le P. Vindob. inv. G 29267 =
MPER N.S. XIII 13 (prov. inconnue, VI/VII), qui contient une liste de pigments utilisés
en peinture, plutôt qu’une commande de médicaments : Marganne, compte rendu de
MPER N.S. XIII (ci-dessus, n. 18), p. 253. 
  53 T. Vindol. III 592 (Vindolanda, 97–102/3 ; 2,1 × 9,2 cm) ; PUG I 15 (MP3 2422. 3 ; prov.
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sur leur caractère médical, soit, s’il est assuré, sur leur nature (liste de pro-
duits pharmaceutiques ou recette médicinale). C’est le cas de la T. Vindol.
III 592, qui est datée de la troisième période d’occupation du fort de Vin-
dolanda, c’est-à-dire entre 97 et 102/3 ap. J.-C.54. Sur cette tablette écrite
perpendiculairement aux lignes du bois et dont il ne reste que la marge de
gauche, et, probablement, la marge inférieure, on ne distingue plus que le
début de neuf noms de produits qui pourraient avoir été utilisés dans un
contexte médical ou pharmaceutique : miel (2 : [.]`m´el), bette (3 : bet!a![),
onguent ? (4 : ung[), œufs (5 : oua[), sable ? (6 : sab!.[), pot (7 : p!!ult.[), de
bœuf (8 : bubu[), collyre ? (9 : coll[). Parmi les noms, deux sont au nomi-
natif ou à l’accusatif (lignes 2 et 5)55. L’état fragmentaire de la tablette ne
permet pas de déterminer avec certitude les cas auxquels sont déclinés les
autres substantifs. Les proportions et/ou le prix, s’ils étaient notés, n’ont
pas été conservés ; il en va de même pour PUG I 15, P. Vindob. inv. G
22095 = MPER N.S. XIII 5, P. Amst. inv. 148 = SB XIV 11977, et O. Mon.
Épiph. II 622. 

Au terme de cette enquête, on peut, à partir de l’examen des 29 listes
répertoriées ici, faire les observations suivantes. 

Au niveau du support, 25 des 29 listes sont écrites sur papyrus, 2, sur
ostracon et 2, sur tablette. Le format des papyrus contenant des listes est
celui du coupon (22 papyrus, y compris le PSI XV 1158, qui a été découpé
dans l’agraphon initial ou final d’un rouleau). Trois papyrus, CPR VII 32, P.
Coll. Youtie II 86 et P. Michael. 36, appartenaient vraisemblablement à des
rouleaux ou à des portions de rouleaux. Malgré l’état aujourd’hui frag-

inconnue, milieu du II ; 6,5 × 8,5 cm) ; P. Vindob. inv. G 22095 = MPER N.S. XIII 5 (MP3

2422.6 ; prov. inconnue, III/IV ; 3 × 9,9 cm) ; P. Amst. inv. 148 = SB XIV 11977 (MP3 2389.3 ;
prov. inconnue, V ; 5 × 7 cm) ; P. Paris. Acad. inv. 6b = SB XXVIII 17137 (MP3 2410.14 ;
Lycopolis, V ; 8,8 × 6 cm) ; O. Mon. Épiph. II 622 (MP3 2423 ; Thèbes, VI/VII ; 12 × 10,5 cm). 
  54 A. K. Bowman & J. D. Thomas, T. Vindol. III, p. 46–47. 
  55 Sur l’emploi de l’accusatif dans les listes latines de produits pharmaceutiques, voir 
J. N. Adams, Pelagonius and Latin Veterinary in the Roman Empire (= Studies in Ancient Medicine
11), Leyde 1995, p. 446–448 et n. 41 : « The accusative (. . .) the case appropriate to lists of
ingredients ». 



mentaire des coupons sur lesquels ont été écrits les listes annexées à des
lettres, les inventaires et les listes de prix, on peut estimer que leur format
était en moyenne plus grand que celui des pièces contenant des aide-
mémoire. Le type de support, soit rouleaux ou portions de rouleaux
(inventaires et listes de prix), soit coupons et feuilles (listes annexées à des
lettres, aide-mémoire), et ses dimensions, tantôt plus élevées (listes
annexées à des lettres, inventaires et listes de prix) ou plus réduites (aide-
mémoire), constituent donc deux indices pour un classement des listes.
Quant à la qualité du support des 29 listes, quoique variable, elle s’avère
souvent médiocre. 

La mise en page apporte aussi de nombreux renseignements utiles à
l’identification et au classement des listes. Après examen, on constate
que, pour 23 objets papyrologiques (19 papyrus, 2 ostraca et 2 tablettes), la
liste constitue le seul texte écrit sur le support, tandis que, dans 4 cas, elle
est intégrée à un document, comme une déclaration (P. Oxy. XXXI 2567,
qui contient la déclaration de l’inventaire du stock d’un droguiste ; la liste
est insérée dans l’écrit) ou une lettre (3 documents ; la liste se trouve au-
dessous de la lettre, à laquelle elle est annexée) ; enfin, 2 listes ont été
écrites sur du papyrus de réemploi, qui avait précédemment servi pour
noter des comptes en latin et en grec (PSI XV 1558 et P. Prag. I 89). Les
listes sont disposées en une colonne, et, dans les inventaires et les listes
de prix, elles peuvent aussi se présenter sur deux ou plusieurs colonnes.
Elles sont écrites parallèlement (→ : 11 papyrus) ou perpendiculairement
(↓ : 12 papyrus) aux fibres du papyrus56. Les noms des produits sont super-
posés, chacun sur une ligne. Seules, les listes annexées à des lettres ont
une disposition différente : les produits sont énumérés sur la même ligne,
en une suite ininterrompue et sans être coordonnés par une conjonction.
Les proportions sont indiquées dans toutes les listes, à l’exclusion des
listes de prix et des aide-mémoire. Lorsqu’elles sont notées, le plus sou-
vent en abrégé57, sauf une fois (BGU III 953), en toutes lettres, et deux

                LISTES GRECQUES ET LATINES DE PRODUITS PHARMACEUTIQUES         695

  56 Il faut aussi ajouter un opisthographe (P. Vindob. inv. G 14049 = MPER N.S. XIII 15),
et une liste pour laquelle on ne peut pas déterminer si elle a été écrite parallèlement ou
perpendiculairement au sens des fibres (BGU III 953). 
  57 Lorsque les unités de mesure sont notées en abrégé, elles sont le plus souvent résolues
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fois, en abrégé, puis en toutes lettres58, les proportions figurent toujours
à droite du nom des produits. Le prix est indiqué dans six documents59,
toujours à droite du nom des produits, comme pour les proportions ; si
ces dernières sont mentionnées, le prix figure à leur droite. Enfin, les
noms des produits peuvent être cochés au moyen d’un trait oblique situé
à gauche (P. Michael. 36)60. La présentation des listes latines sur tablette de
bois ne diffère en rien de celle des listes grecques sur papyrus et ostraca
provenant d’Égypte61. 

Le contenu fournit également de précieux indices, en particulier l’exa-
men du nombre de produits énumérés, l’ordre dans lequel ceux-ci sont
classés ou la mention des proportions. Ainsi, quand les proportions et/ou
le prix sont notés, les noms des produits sont généralement déclinés au
génitif, mais, lorsqu’ils ne le sont pas, ils se trouvent alors, soit au nomi-
natif, soit à l’accusatif, comme c’est le cas pour les aide-mémoire. D’autre
part, un nombre élevé de produits ou des proportions considérables,
empêchent d’identifier une liste comme une recette médicinale. En
revanche, la présence des proportions et du prix, ou de l’un sans l’autre,
peut suggérer un bon de commande ou un inventaire (proportions + prix),
un bon de commande, un inventaire ou une recette (proportions sans
prix), ou une liste de prix (prix sans proportions). 

Enfin, par la collecte d’informations externes à la liste (dates, adresses,
noms, etc.), que celle-ci soit isolée, ou, au contraire, intégrée à une décla-
ration ou annexée à une lettre, le contexte offre aussi des indices exploi-
tables pour l’identification et la classification des listes, tout en montrant,

à l’accusatif, « en accord avec la pratique fréquente des anciens réceptaires » (Fournet,
« La bibliothèque » [ci-dessus, n. 21], p. 188, n. 23). 
  58 Les proportions sont notées deux fois, en abrégé et en toutes lettres, dans deux listes
de commandes annexées à des lettres : P. Vindob. inv. G 29268 = MPER N.S. XIII 6 et P.
Vindob. inv. G 39675 = SB XXVI 16455. 
  59 CPR VII 32, PSI XV 1558, P. Mich. inv. 6217 = SB XX 14502, P. Paris. Acad. inv. 5 = SB
XXVIII 17139, P. Vindob. inv. G 14049 = MPER N.S. XIII 15 et P. Michael. 36. 
  60 L’écriture des documents grecs est variable : en effet, la main est, tantôt exercée (mais
pas forcément soignée : voir, par exemple, P. Eleph. DAIK 4 = GMP II 11), tantôt malhabile
(voir, par exemple, P. Vindob. inv. G 22095 = MPER N.S. XIII 5). 
  61 Marganne, « At the crossroads » (ci-dessus, n. 4). 



si besoin était, l’usage pratique qui était fait de ces documents (trou pour
une éventuelle suspension de la liste, dans le P. Mich. inv. 3242 = SB XIV
12074 ; mention de prix différents, suivant que l’on se trouve à Lycopolis
ou à Antinoopolis, dans le P. Paris. Acad. inv. 5 = SB XXVIII 17139 ; etc.). 

Quatre facteurs sont donc discriminants pour pouvoir identifier et
classer une liste de produits pharmaceutiques : le support, la mise en page,
le contenu et le contexte. Après examen de chacun d’eux, on a collecté des
indices, qui, regroupés, ont permis de dégager trois catégories de listes : 

1. les listes de commandes, avec pour caractéristiques principales
d’être écrites sur un coupon de papyrus, généralement de grand format ;
de se trouver, soit isolées, soit annexées à une lettre ; de se présenter en
une colonne, accompagnée d’un intitulé, d’un ordre ou d’une formule
introductive ; d’avoir les noms des produits superposés, chacun sur une
ligne, pour les listes isolées, ou énumérés sur la même ligne, en une suite
ininterrompue et sans coordination, pour les listes annexées à une lettre ;
ces noms sont généralement déclinés au génitif ; les proportions, et, par-
fois, le prix, sont notés ;

2. les inventaires et les listes de prix, avec pour caractéristiques princi-
pales d’être écrits sur un coupon de papyrus de grand format ou sur un
rouleau ; de se trouver, soit isolés, soit intégrés à un document ; de se pré-
senter en une ou plusieurs colonnes ; d’avoir les noms des produits super-
posés, chacun sur une ligne ; de présenter une main exercée ; le nombre
de produits est parfois élevé ; les noms des produits sont généralement
déclinés au génitif et peuvent être classés dans l’ordre alphabétique de la
première lettre du mot ; les proportions et/ou le prix sont notés et ils sont
généralement élevés ; la présence de l’un et/ou de l’autre permet de dis-
tinguer les inventaires des listes de prix ;

3. les aide-mémoire, avec pour caractéristiques principales d’être écrits
sur un coupon de papyrus de petites dimensions ; de ne pas être intégrés
ou annexés à un document ; de se présenter en une colonne ; les noms des
produits sont superposés, chacun sur une ligne ; ils sont notés au nomina-
tif ou à l’accusatif62 ; il n’y a, ni proportions, ni prix. 
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  62 C’est le cas aussi en-dehors des listes de substances médicinales : voir, par exemple, le
P. Alex. 21 mentionné ci-dessus, à la n. 3. 
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Il arrive néanmoins que, malgré un support non fragmentaire et en
tenant compte de tous les indices internes, on ne soit pas en mesure de
distinguer une liste de produits d’une recette médicinale : dans la présente
contribution, par prudence, on a fait le choix de regrouper ces cas ambi-
gus dans une quatrième catégorie, avec les quelques documents dont la
nature reste mal définie, en raison de leur état trop fragmentaire. 

Dans l’avenir, la comparaison avec les listes de produits pharmaceu-
tiques des papyrus coptes et arabes63, de même que la publication des
papyrus grecs et latins encore inédits contenant ce type de texte64, devrait
permettre d’affiner les résultats de la présente enquête. 

Antonio Ricciardetto
Université de Liège
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e-mail: antonio.ricciardetto@ulg.ac.be

  63 Pour les papyrus coptes, voir par exemple le P. Strasb. K 19 (prov. inconnue, VII/VIII ;
J.-L. Fournet, Parfums et magie dans un papyrus copte inédit de Strasbourg, [dans :]
Anne Boud’hors & Catherine Louis (éd.), Études coptes X, Paris 2008, p. 157–166), qui
contient une liste d’achat de produits, à finalité rituelle et peut-être magique. Pour les
papyrus arabes, voir notamment les P. Vindob. inv. AP 973 = PERF n° 804 (prov. inconnue,
IX), inv. AP 6381r = P. GrohmannWirtsch. 1 et PERF n° 743 (prov. inconnue, IX), inv. AP 1336v

= CPR XVI 24 (prov. inconnue, IX) et inv. ACh 24318 = PERF n° 757 (prov. inconnue, X),
présentés dans H. Froshauer & Cornelia Römer (éd.), Zwischen Magie und Wissenschaft:
Ärzte und Heilkunst in den Papyri aus Ägypten (= Nilus 13), Vienne 2007, n° 15, 37, 21 et 20. 
  64 Parmi les papyrus inédits, mentionnons deux papyrus viennois (P. Vindob. inv. G
26110r = MP3 2422. 61 et 35673 = MP3 2423. 52), qui pourraient contenir, soit une liste de
produits pharmaceutiques, soit une ou plusieurs recettes médicinales. 


